
Les dix apparitions du Christ ressuscité 

Après sa Résurrection, le Seigneur est apparu à ses disciples dix fois.  

La première fois, à Marie Madeleine. La grâce du Seigneur apparaît à l'âme pénitente avant 
toutes les autres.  

La deuxième fois, il apparut aux femmes revenant du tombeau. Le Seigneur apparaît à ceux 
qui reviennent du tombeau, c'est-à-dire de la réflexion sur leur naissance et sur leur mort.  

La troisième fois, il apparaît à Pierre qui pleurait amèrement ! Le Seigneur, dit Luc, se 
retournant, fixa son regard sur Pierre. Il le regarda parce qu'il aimait. Le Seigneur ne veut pas 
se venger des pécheurs, mais accorde son pardon à ceux qui se repentent.  

La quatrième fois, il apparut aux deux disciples allant vers Emmaüs. Ces deux disciples 
désignent l'amour de Dieu et du prochain. Le Seigneur apparaît à celui qui possède l'amour 
et désire imiter la pauvreté de Jésus Christ.  

La cinquième fois, il apparut aux dix disciples réunis, toutes portes closes. Lorsque les 
disciples, les sentiments de l'homme, sont unis dans le bien, c'est alors qu'apparaît à l'esprit 
la grâce de l'Esprit Saint.  

La sixième fois, il apparut huit jours après, aux disciples réunis avec Thomas. Le jour de la 
résurrection générale, Dieu emportera de notre cœur tout ombre de doute et toute tache 
d'infirmité.  

La septième fois, il apparut au bord du lac aux disciples en train de pêcher. La pêche 
représente la prédication, et le Seigneur apparaît à ceux qui y travaillent avec assiduité.  
La huitième fois, il apparut aux onze disciples sur une montagne de Galilée, nom qui signifie 
transmigration. Par la conversion, l'homme transmigre de la rive du péché mortel à la rive de 
la satisfaction, en passant par le pont de la confession.  

De même, il apparut le jour même de l'Ascension. Au cours d'un repas qu'il partageait avec 
eux, dit Luc, il leur enjoignit de ne pas s'éloigner de Jérusalem (Ac 1,4). Le Seigneur apparaît 
à ceux qui sont à table, c'est-à-dire se reposent du souci des choses temporelles et se 
nourrissent du pain des larmes.  

Enfin il leur apparut lorsqu'il les amena jusque vers Béthanie, au mont des Oliviers, où levant 
les mains, il les bénit, sous leurs regards s'éleva au ciel et une nuée le déroba à leurs yeux. Le 
mont des Oliviers signifie miséricorde. Le Seigneur apparaît à l'homme miséricordieux qui 
éprouve de la compassion pour le pauvre, le blessé, le tourmenté, l'affamé, le nu, le 
souffrant. Blessé par leur pauvreté, il s'embrase de compassion et leur use miséricorde.  

Que daigne nous accorder cette compassion celui qui est ressuscité des morts et à qui 
revient l'honneur et la gloire, la domination et le pouvoir, au ciel et sur la terre. Et que toute 
âme fidèle dise, en cette joie pascale : Amen, Alléluia !  
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